
 
 
 
  
  
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Association Générale des Amicales de Sous-Mariniers 
Siège social : 16 bis avenue Prieur de la Côte d'or - C S 40300 - 94114  ARCUEIL Cedex  

Hors-série   70 - 1996 

Document sous copyright AGASM 2022 

Fin janvier 2021, pour marquer les 70 ans de notre association, nous vous avons présenté un 

numéro hors-série sur l’année1951, année de naissance de l’AGASM.  

Devant  le succès rencontré par cette compilation, nous vous présenterons régulièrement les 

« Hors-Série » qui couvriront les 70 ans de notre existence. 

 

Bons souvenirs pour certains. 

Bonnes découvertes pour d’autres. 
 

Bonne lecture  à tous. 

          30 000 heures  de plongée  
pour le CV Barbier, les LV Cermel et Gourlay, le major Bonnet,  

les MP Vanini, Ysebaert, Lejzak, Vergnon et Colin. 
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TELEX 
SIRÈNE 
 A l'issue d'une longue période d'activité de trois mois et demi 
dans le golfe de Gascogne et avant de rejoindre Lorient, pour 
les fêtes de fin d'année, la Sirène a fait escale dans un lieu qui 
lui est cher, Nantes, sa ville marraine. Accostée au quai de l'Ai-
guillon, à quelques mètres du Maillé-Brézé et à proximité du 
Belem venu prendre ses quartiers d'hiver, la Sirène a pu mesu-
rer l'attachement des Nantais à leur port et la vivacité des tradi-
tions maritimes de la ville. Après trois jours d'escale bien rem-
plis par les différentes réceptions et invitations, l'équipage a 
repris la mer, en promettant aux Nantais de revenir en 1997 
après l'Iper du bâtiment et avant de se rendre à Toulon  

 
L'hommage aux marins du Protée  
Cinquante deux ans, jour pour jour, après la disparition du sous
-marin Protée au large de Cassis au mois de décembre 1943, 
la Marine a rendu hommage aux soixante-quatorze hommes de 
son équipage.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le 20 décembre 1995, cent quarante-trois personnes, épouses, 
fils, filles, frères, sœurs, nièces, neveux et petits-fils des marins 
disparus du Protée ont embarqué à bord de la frégate La Motte 
Picquet qui a rejoint les lieux où gît le sous-marin. Lors de l'ab-
soute, Mgr Dubost, évêque aux armées, a rappelé le souvenir 
des marins disparus et leur sacrifice consenti pour la liberté et 
la paix. Quelques instants plus tard, l'amiral Lefebvre, chef 
d'état-major de la Marine, entouré du VAE Gazzano, comman-
dant en chef pour la Méditerranée et préfet maritime pour la 
Méditerranée, du CV Thompson, attaché naval britannique, et 
de nombreux officiers généraux, officiers et anciens marins 
sous-mariniers, a évoqué le destin des marins disparus et 
l'hommage que le pays et la Marine entendaient rendre à ceux 
qui ont fait le sacrifice de leur vie pour que la France retrouve la 
liberté. Après la sonnerie aux morts, l'amiral jetait une gerbe à 
la mer. Le canon tonnait tandis que retentissaient La Marseil-
laise et le God save the Queen en l'honneur des trois marins 
britanniques qui se trouvaient à bord. Dans le sillage de la fré-
gate, les familles confiaient à la mer des bouquets de roses. 
L'émotion les étreindra de nouveau lorsque dans les différents 
carrés où elles ont pris place, elles découvriront les images du 
sous-marin prises lors d'une plongée de la Comex. Après le 
retour à quai de la frégate La Motte Picquet, le chef d'état-major 
de la Marine a longuement reçu les familles des marins du Pro-
tée à la base des sous-marins de la Méditerranée.  

 
Mouvements des unités 
 
Agosta  D : Brest 29/01 A : Brest 31/01 Essais  
Béveziers D : Madère 02/02 A :  Madère 30/01 Gasmex  

Cols Bleus n°  2333  06 janvier 1996 Cols Bleus n° 2334 13 janvier 1996   
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 1996 

Cols Bleus n° 2336 20 janvier 1996 

Protection de l'épave du Protée La notion de «sépulture mari-
time» ou de «sanctuaire marin » n'existant pas en droit fran-
çais, la Marine nationale a proposé des mesures pour classer 
l'épave du sous-marin Protée comme «bien culturel maritime». 
Le Protée bénéficiera ainsi de toutes les protections vis-à-vis 
des fouilles, sondages, prospections et prélèvements  

Cols Bleus n° 2334 13 janvier 1996   
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Mouvements des unités 
 
Béveziers D : Madère 02/02 A : Brest 15/02 Exercice 
avec le groupe Washington  
Ouessant D : Brest 05/02 A : Brest 07/02 Entraînement 
avec le GASM  
Casabianca D : 07/02  A : 16/02 Entraînement  
Junon D : 09/02 A : 22/02 Concours MU 90  

Mouvements des unités 
 
Béveziers A : Brest 12/02 Retour mission longue durée  
 

Mouvements des unités 
 
La Praya D : Brest 24/02 A :  Brest 25/02 Essais  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Mouvements des unités 
 
Agosta  D : Brest 04/03 A : Brest 11/03 Entraînement 
Manche  
La Praya D : Brest 02/03 Mise en condition  
Psyché D : Lorient 01/03 A : Lorient 06/03 Essais  
 
 
La Dissuasion Extraits du discours de M. Chirac, pré-
sident de la République.  
...«La dissuasion nucléaire reste l'élément fondamental de notre 
stratégie... D'une part, la Force océanique stratégique, apte à 
assurer la permanence de la dissuasion. Elle disposera de 4 
SNLE permettant d'en maintenir deux à la mer si nécessaire et 
se verra progressivement équipée de sous-marins de nouvelle 
génération. La commande du 4ème SNLE/NG interviendra en 
fin de loi de programmation. D'autre part, une composante aé-
roportée, bâtie autour de missiles aérobies qui seront eux aussi 
modernisés. Cette composante conférera à notre dispositif de 
dissuasion, souplesse, visibilité et diversification des modes de 
pénétration... Un nouveau missile balistique M 51, destiné à 
succéder au missile M 45, sera développé au cours de la pro-
chaine programmation pour nous permettre, à l'horizon d'une 
quinzaine d'années, de répondre à toutes les situations»...  
Conséquences pour la Marine  
La Marine ralliera dans l'année qui vient le format à 4 SNLE en 
service. L'ASMP mis en œuvre à partir des Super Étendard 
Marine aura une version améliorée qui sera emportée par le 
Rafale. Le M 51, qui succédera au missile M 45, verra sa mise 
en service vers 2010 
 
…... 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
SUCCÈS POUR LA MU 90 -  
La torpille légère MU 90 a été testée avec succès au Centre 
d'essais de la Méditerranée les 14 et 20 février derniers. Ces 
deux essais, auxquels le sous-marin Junon a apporté son con-
cours, marquent une étape décisive dans le développement de 
l'arme nouvelle qui doit s'achever à l'été 1996.  
 
 
 
 

Cols Bleus n° 2337 27 janvier 1996    
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Cols Bleus n° 2338 10 février 1996  

Cols Bleus n° 2341 02 mars 1996   

Cols Bleus n° 2340 24 février 1996 
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PRISE DE FONCTIONS DU CA CAPART  
Le 1er février dernier, le CA Capart a pris ses fonctions d'ad-
joint au commandant des Forces sous-marines et de la Force 
océanique stratégique (Fost) et de commandant des sous-
marins d'attaque. Il succède ainsi au CA Huet, appelé auprès 
du chef d'état-major de la Marine en tant que chargé de mis-
sion. Entré dans les Forces sous-marines en 1968, le CA                
Capart a notamment exercé le commandement du SM Psyché, 
des SNLE L'Indomptable, Le Redoutable et de l'escadrille des 
SNLE, avant de devenir responsable des programmes de la 
Dissuasion, des Affaires nucléaires et de l'Environnement à 
l'état-major.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Mouvements des unités 
 
Agosta  D : Brest 08/03 A : Brest 11/03 Entraînement  
Psyché  D : 11/03  A : 15/03 Essai  
 
 
 
 
 

Cols Bleus n° 2342 11 mars 1996 

Cols Bleus n° 2342 11 mars 1996 
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Cols Bleus n° 2341 02 mars 1996  (suite) 



Page  5 

P
LO

N
G

EE
   

H
o

rs
  S

é
ri

e
   

70
  –

 1
9

9
6

 

Cols Bleus n° 2342 11 mars 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° n° 2342 11 mars 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° n° 2342 11 mars 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° n° 2342 11 mars 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° n° 2342 11 mars 1996 (suite) 
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Mouvements des unités 
 
Agosta D : Brest 18/03 A : Brest 22/03 Exercice  
La Praya A : Brest 21/03 Mise en condition  
Psyché D : Lorient 18/03 A : Lorient 21/03 Essais  
Émeraude  D : Toulon 16/03 A : Toulon 23/03  
Perle  D : Toulon 16/03  
Junon  D : Toulon 18/03  
 
LE TRIOMPHANT DE CHERBOURG À BREST -  
 
Jeudi 7 mars, Le Triomphant, premier sous-marin nucléaire 
lanceur d'engins de nouvelle génération (SNLE/NG), a quitté 
l'arsenal de Cherbourg où il a été construit, pour rejoindre la 
base de sous-marins de l'île Longue, en rade de Brest. Com-
mandé par le CV Merveilleux du Vignaux, Le Triomphant a lar-
gué ses amarres en début d'après-midi, escorté par les remor-
queurs de la Direction du port militaire. Il effectuera de nou-
veaux essais en haute mer pendant sa traversée vers Brest 
avant d'arriver à l'île Longue en milieu de semaine prochaine.  

 
Mouvements des unités 
 
Agosta, La Praya D : Brest 24/03 A : Brest 29/03 Exercice  
Psyché D : Brest 24/03 A : Lorient 29/03 Essais après Iper  
 

 
Mouvements des unités 
 
Agosta, Ouessant D : Brest 01/04 A ; Brest 05/04 Essais Al-
hambra  
Psyché D : Lorient 31/03 A : Lorient 05/04 Essais après Iper  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Mouvements des unités 
 
La Praya D : Brest 09/04 A : El Ferrol 15 04  
Psyché  D : Brest 09/04 A : Brest 13/04 Essais après Iper  
 
 
Au revoir Le Triomphant !  

Dernier-né et plus gros bébé de DCN Cherbourg, le sous-marin 
a quitté l'arsenal à l'issue d'une remise à niveau après essais 
de neuf mois au bassin et d'une plongée statique au large de 
sa ville natale.  
Mardi 5 mars, sept heures du matin. Assisté des pousseurs et 
remorqueurs de la Direction du port et entouré du ballet de Zo-
diacs armés par la Compagnie de protection, le premier sous-
marin stratégique de nouvelle génération est extrait de la forme 
Cachin, pour se rendre dans la baie de Cherbourg. La mer est 
calme, la brise légère et l'espace à bord particulièrement comp-
té. Avec son équipage de 110 hommes, le «pacha» a embar-
qué, en effet, des sous-mariniers du deuxième équipage, les 
officiers déjà désignés pour armer son sistership, Le Téméraire, 
et quelques ingénieurs et techniciens de la DCN ou de ses coo-
pérants. Plus une demi-douzaine de journalistes qui n'iront pas 
beaucoup plus loin que la passe de l'ouest. Pas question de 
troubler le travail des spécialistes chargés de la pesée du na-
vire ; une plongée statique qui prendra la soirée et une bonne 
partie de la nuit... Le monde du silence «On a mis le contact et 
il a démarré !» Le CV Bernard Merveilleux du Vignaux, qui a 
succédé en août dernier au CV François Dupont, en paraît lui-
même tout étonné, perché au sommet du massif. Effilée pour 
des raisons d'hydrodynamisme, la «baignoire» de ce sous-
marin de 138 mètres de long, pour une masse de 14 000 
tonnes, n'est pas plus grande que celle d'un Agosta. Compte 
tenu de la présence des deux officiers de quart, le «pacha» ne 
peut y recevoir plus de deux visiteurs à la fois.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Cols Bleus n° 2343 16 mars 1996 
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Cols Bleus n° 2344 23 mars 1996 

Cols Bleus n° 2345 30 mars 1996 

Cols Bleus n° 2346 06 avril 1996 

Cols Bleus n° 2346 06 avril 1996 (suite) 
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Lentement, Le Triomphant progresse vers sa zone d'exercices. 
Il n'y a plus personne sur le pont et, à l'abri de la coque épaisse, 
au carré, à la cafétéria, au poste central de navigation-
opérations comme dans les coursives et les chambres, on ne 
sent strictement rien. Nulle vibration, aucun sentiment de mou-
vement en avant. Je n'ai jamais connu de navire aussi calme et 
silencieux, pas même le bruit de fond de la mer... 1 900 heures 
sous les mers «Depuis la mi-juin 1995, nous avons effectué au 
sec quelques grosses opérations de finition, mais le travail a 
surtout consisté à contrôler les appareils et les équipements 
après un an à la mer dont 1 900 heures de plongée», explique, 
au carré, l'ICA Bernard Hamel, chargé du programme depuis le 
départ de l'ICA Pierre Quinchon. À ses côtés, le CV Denys Ro-
bert, présent dans cette coque épaisse depuis sa prise d'arme-
ment pour essais en 1992, précise les enjeux : grande vitesse 
et silence absolu. «En matière de discrétion acoustique, les 
objectifs sont pratiquement atteints dans tous les domaines de 
fréquence. Le bâtiment est parfaitement silencieux et se pilote 
très facilement» confirme l'officier en second de l'équipage bleu. 
Sans dévoiler ses performances, il rappelle que Le Triomphant 
a atteint sa vitesse maximale en plongée en septembre 1994, 
son immersion la plus profonde en janvier 1995 et tiré son pre-
mier missile M45 à la mi-février 1995... À bord du bâtiment, en 
essai, la vie s'organise. Le cuisinier et ses aides doivent assurer 
trois services successifs. Après cette plongée statique, le sous-
marin reviendra s'accoster dans la forme du Homet. Une courte 
journée de répit avant le grand départ pour l'Atlantique, salué 
par le VA Mallard, préfet maritime de la Manche et de la mer du 
Nord, commandant l'arrondissement maritime et par les déléga-
tions de tous les grands services publics qui ont contribué aux 
programmes. Le VA Mallard a tenu à rencontrer, à cette occa-
sion, l'équipage et les ingénieurs chargés de la construction et 
des essais. Cinq millions d'heures d'études Il aura fallu, en effet, 
cinq millions d'heures d'études, depuis 1982, et pas moins de 
dix millions d'heures de travail, après la découpe de la première 
tôle le 30 octobre 1986, pour mener à bien la mission de doter 
la France d'un remarquable outil de dissuasion. Garde à vous ! 
La berloque ! Major général et, à ce titre, président de la Com-
mission locale d'essais, le CA Georges Prud'homme, ancien 
«pacha» de SNLE, est aux côtés du CV Merveilleux du Vi-
gneaux dans la baignoire du Triomphant qui le débarquera à 
Brest après une semaine de manœuvres au large de la Bre-
tagne. C'est lui qui accueillera bientôt Le Terrible, dont le retrait 
du service et le démantèlement à Cherbourg ont été program-
més, en même temps que l'admission au service actif du Triom-
phant, en septembre prochain à l'île Longue.  
     René Moirand  
 

 
 
 
 
 
 

Le Redoutable sous la neige   
NDLR correction sur le nom du sous-marin 

Le Triomphant à La Villette  

Dans le cadre de son dixième anniversaire, la Cité des sciences 
et de l'industrie de La Villette accueille jusqu'au 2 septembre 
une exposition de photographies consacrées au SNLE Le 
Triomphant, de sa construction jusqu'à ses essais à la mer. 
Présentées sur le site du sous-marin Argonaute, ces 26 photo-
graphies de Natacha Hochman sont tirées d'un livre sur Le 
Triomphant écrit par l'ICA Quinchon et le CV Dupont.  
Organisée par la DGA/DCN, cette exposition rappelle que la 
DCN a réalisé les sous-marins du XXème siècle, garants de la 
défense de la France. Au fil de cette série de photos, l'aspect 
«high tech» du Triomphant mais aussi l'implication des hommes 
et des femmes de la DGA/DCN sont parfaitement mis en valeur. 
Exposition sur le SNLE Le Triomphant, de 10 h à 18h30 du mar-
di au vendredi et de 10 h à 19h30 le samedi, dimanche et jours 
fériés. Cité des sciences et de l'industrie de La Villette, site du 
sous- marin Argonaute (métro porte de la Villette). Droit d'en-
trée : 25 F. Un mini dépliant illustré d'une carte postale du 
Triomphant représentant la DCN est à la disposition des visi-
teurs.  

Mouvements des unités 
 
Agosta     D :Brest 19/05 Essais  
Béveziers D : Brest 13/05 A : Brest 15/05  
Ouessant D: Brest 10/05 A : Brest 14/05 Mise en condition  
   D : Brest 16/05 A : Brest 18/05  
Casabianca  D ; Toulon_ 22/05  
Saphir  D : Devonport 17/05  
Rubis D : Brest 20/05  

Cols Bleus n° 2346 06 avril 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° 2349 27 avril 1996 

Cols Bleus n° 2350 11 mai 1996  
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Cols Bleus n° 2350 11 mai 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° 2350 11 mai 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° 2350 11 mai 1996 (suite) 
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Cols Bleus n° 2350 11 mai 1996 (suite) 
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Un sous-marin de l'escadrille de l'Atlantique dans un alvéole à la base sous-marine de Brest. Juin 1995. 
(Gouache du brigadier chef Sylvain Fuchs)  
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Cols Bleus n° 2352 24 mai 1996 
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Cols Bleus n° 2352 24 mai 1996(suite) 
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Cols Bleus n° 2352 24 mai 1996(suite) 
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Cols Bleus n° 2352 24 mai 1996(suite) 
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Cols Bleus n° 2352 24 mai 1996(suite) 
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Cols Bleus n° 2353 01 juin  1996 
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Cols Bleus n° 2353 01 juin  1996 (suite) 

P
LO

N
G

EE
   

H
o

rs
  S

é
ri

e
   

70
  –

 1
9

9
6

 



Page  23 

 

Cols Bleus n° 2353 01 juin  1996 (suite) 
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Cols Bleus n° 2353 01 juin  1996 (suite) 
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Mouvements des unités 
 
Agosta  D : Bodø 07/06  A : Svolvær  10/06 Exercice Sorbet 
royal  
Ouessant D :  Brest 10/06 A : Brest 14/06 Exercice concours 
aéro  

Cols Bleus n° 2353 01 juin  1996 (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996   
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996  (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996   (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996  (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996   (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996  (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996   (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996  (suite) 
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Cols Bleus n° 2354 08 juin  1996   (suite) 
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L'épave du U 171 coulé en 1944 devant Lorient.  
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Mouvements des unités 
Agosta D : Bergen 21/06 A : Hambourg 26/06  
Béveziers  D : Hambourg 24/06 A : Brest 28/06  
 
18 JUIN -  
Le 56ème anniversaire de l'Appel du 18 juin 1940 a été célébré 
au mont Valérien, au cours d'une cérémonie présidée par le 
président de la République qui, à cette occasion, a remis pour la 
première fois "la fourragère de l'ordre de la Libération" aux com-
mandants des 17 unités et bâtiments décorés de la croix de la 
Libération. Les marins du sous-marin Rubis, de la frégate Aconit 
et de l'École des fusiliers marins, gardienne du drapeau et des 
traditions du 1er Régiment de fusiliers marins, ont désormais 
l'honneur de porter cette fourragère destinée à pérenniser 
l'ordre de la Libération et à préserver de l'oubli le souvenir des 
compagnons de la Libération.  

... 
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DÉSARMEMENT DU SNLE LE TERRIBLE  
 
Lancé à Cherbourg en 1970, admis au service actif le 1er jan-
vier 1973, le sous-marin nucléaire lanceur d'engins Le Terrible 
a accompli 66 patrouilles opérationnelles. Il vient d'entreprendre 
son dernier transit entre Brest et Cherbourg avec la présence 
de plusieurs de ses anciens commandants. Les opérations de 
désarmement du sous-marin se dérouleront sous la responsa-
bilité de DCN Cherbourg et comporteront essentiellement trois 
phases : - un déchargement des éléments combustibles du 
réacteur; - les opérations de mise en sécurité et de déclasse-
ment de la chaufferie nucléaire ; - les travaux de condamnation 
des installations et de la coque.  
 
NOUVEL ESSAI DU M45 DEPUIS LE TRIOMPHANT -  
 
Le missile stratégique mer-sol devrait être soumis à un nouvel 
essai à l'automne. Le tir de cet engin, dépourvu pour la circons-
tance de matière fissile, devrait partir d'une zone au large de la 
Bretagne pour arriver 5 000 km plus loin dans l'Atlantique Sud, 
très au large de la Guyane française. Déjà testé plusieurs fois 
depuis la terre, ce sera la deuxième fois que le M45 sera tiré 
depuis le sous-marin nucléaire lanceur d'engins de nouvelle 
génération Le Triomphant. Le bâtiment d'essais et de mesures 
Monge observera la retombée du missile balistique. Alors qu'un 
tir ne dure qu'un quart d'heure, le Monge s'intéresse aux toutes 
dernières minutes du vol du missile et de son "cortège" de 
têtes. De telles observations nécessitent plusieurs mois de pré-
paratifs  
 

 
Le président de la République dans la Marine  
Du Triomphant au Charles de Gaulle  
 
«Soyez convaincus et persuasifs»  

Au même niveau que 
les autres puissances 
Une demi-heure plus 
tard à la sortie du sous
-marin, M.Jacques 
Chirac impressionné 
par sa visite et par les 
propos échangés avec 
les responsables de la 
Fost, a exprimé devant 
une délégation du 
personnel militaire et 
civil du site et au mess 
des officiers, «son 
admiration et sa re-
connaissance à 
l'égard d'une telle dé-
monstration de com-
pétence et de dévoue-
ment dans un des 
cœurs battants de la 
France». Il a ajouté 
«J'ai constaté aussi 
que, pour sa défense 

stratégique, notre pays est au même niveau que les autres 
grandes puissances.» Ces propos étaient tenus alors que Le 
Terrible, retiré du service actif depuis peu, allait accomplir son 
ultime voyage avec ses anciens pachas vers Cherbourg, le 19 
juin.  
Le président de la République a traversé la rade. Son hélicop-
tère s'est posé sur le pont d'envol du Charles de Gaulle. Ac-
cueilli par l'IGA Gérald Boisrayon, directeur des Constructions 
navales et par l'IGA Philippe Rémon-Beauvais, directeur de 
DCN Brest, il s'est arrêté devant l'une des catapultes et le dé-
flecteur de jets, dressé à proximité. Puis il s'est engouffré dans 
le bateau en construction et a visité plusieurs locaux (le Central 
opérations, un poste d'équipage, l'hôpital et le PC Energie/
Propulsion) avant de pénétrer dans la cafétéria, pratiquement 
achevée ……. 

Brest 96  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
MU 90 DANS LE MILLE  
Un exemplaire de la torpille légère MU 90 a été lancé avec suc-
cès le 3 juillet dernier au Centre d'essais de la Méditerranée. 
Ce tir, auquel le sous-marin Junon a apporté son concours, met 
fin à la campagne d'essais de qualification à la mer de cette 
nouvelle arme et ouvre la voie au lancement de la production 
de série . 

Forces sous-marines  
Fost -  
Le nouveau format de la Fost comprend désormais quatre 
SNLE en service. Après l'admission au service du SNLE de 
nouvelle génération Le Triomphant, le SNLE Le Foudroyant 
sera retiré du cycle opérationnel. Ensuite, à chaque admission 
d'un SNLE/NG, un SNLE/M4 sera désarmé de façon à avoir 
quatre SNLE en service dont trois au moins en cycle opération-
nel.  
Sous-marins d'attaque -  
Le nouveau format de la Marine comprend six sous-marins 
d'attaque à propulsion nucléaire. Les sous-marins d'attaque à 
propulsion classique seront donc progressivement retirés du 
service à l'exception de l’Ouessant qui constituera la plate-
forme d'essais indispensable à la réalisation du programme des 
sous-marins d'attaque futurs. Le programme de retrait du ser-
vice des sous-marins classiques est le suivant - Agosta (janvier 
1997) ; - Sirène (février 1997) ; - Béveziers (février 1998) ; - 
Psyché (fin 1998, à l'issue des essais militaires de la nouvelle 
torpille MU 90) ; - La Praya (en 1999). Tous ces sous-marins, 
dont le potentiel restant n'est pas négligeable, seront, dans un 
premier temps, mis en réserve spéciale.  
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TELEX 
DE LA PSYCHÉ 
 Le 1er juillet de l'an de grâce 1996, le sous-marin Psyché ap-
pareille de la base sous-marine de Keroman pour la dernière 
fois, salué, selon la tradition, par le clocher de Larmor. Avant de 
rejoindre Toulon, son nouveau port-base, la Psyché a fait es-
cale à Lisbonne, point de départ de l'épopée maritime du Portu-
gal, dont témoignent les architectures manuélines de la tour de 
Belem et du monastère des Hyéronimes. La capitale portugaise, 
hérissée de ses «sept» collines, (comme Rome), offre de belles 
ballades, soit en parcourant les vieux quartiers typiques soit en 
flânant le long du Tage qui est, avec la ville une unité indisso-
ciable, sans oublier les délices d'une gastronomie riche et va-
riée. C'est donc avec un pincement au cœur que l'équipage de 
la Psyché a appareillé au terme d'une escale de quatre jours. 
Au revoir Lisboa, me voilà fille du Levant !  
 
 

Les sous-mariniers du Triomphant se font la 
main sur simulateurs  
Le Terrible a terminé son ultime patrouille au début de mai. Le 
Triomphant, lui, entrera en service prochainement. La formation 
et l'entraînement des équipages du premier de nos SNLE de 
nouvelle génération a nécessité un important matériel de simu-
lation installé à Brest, au centre Roland Morillot.  

 
L’espace fait illusion.  
Pupitres et écrans s'alignent et jouent de leurs clignotants mul-
tiples et intempestifs, alors que tangue le local à 45° pour imiter 
les effets d'évolution en immersion. Rien ne manque : pas 
même le manche «aéro» pour la navigation ou encore, la table 
à cartes pour contrôler les mouvements simulés du sous-marin. 
La fiction poussée à l'extrême Dans une autre salle est aména-
gé, avec le même réalisme, un simulateur d'entraînement à la 
conduite et à la surveillance du réacteur nucléaire et de tous les 
moyens de propulsion. «On crée ici les situations les plus di-
verses à même de se produire, dit un instructeur à son pupitre 
d'interventions situé dans une autre pièce. Les élèves-
opérateurs (des officiers-mariniers) doivent réagir au plus vite, 
imaginer le pire. Ils sont placés là après une spécialisation nu-
cléaire poussée, à l'École des applications de l'énergie ato-
mique de Cherbourg et à Cadarache (sur réacteur de puis-
sance).  
Au bout de 14 semaines de formation à Roland Morillot, ils sont 
aptes à exercer en vraie grandeur. Sélection sévère pour Le 
Triomphant comme elle l'est pour les autres SNLE, avec très 
peu de recalés, grâce à leur motivation et à leur formation : 
quatre sur un millier d'élèves en deux ans, précise-t-on. Au top 
niveau des le premier jour de patrouille. La Marine s'est toujours 
souciée d'entraîner parfaitement ses équipages de sous-
mariniers. Mais, le faire en mer nécessite une longue disponibili-
té des bateaux. Aussi, les équipages de SNLE ont-ils disposé à 
terre des plates-formes de simulation adaptées à l'emploi de 
ces bateaux et à l'évolution de leurs systèmes d'armes. 
«Efficacité, sécurité et économie garanties», souligne-t-on.  
Lors de l'inauguration des simulateurs du Triomphant, en mai 
dernier, en présence du VA Roy, commandant les Forces sous-
marines et la Fost, le CV Picard, chef du projet Cœlacanthe 

avait même expliqué : « la succession des deux équipages sur 
un même bateau à rythme rapide, l’impossibilité de conduite à 
la mer des exercices d’un réalisme trop poussé en raison de la 
nature nucléaire de la propulsion qui interdit de prendre des 
risques inutiles, la simple rentabilité dans l'emploi des bateaux à 
des missions opérationnelles lorsqu'ils sont à la mer imposent 
des moyens d'entraînement importants à terre». La nouvelle 
génération de SNLE permet d'accomplir un saut technologique 
qualifié de géant, par des qualités de discrétion et... d'écoute, 
par le fonctionnement général...  

Les 80 personnes dont une soixantaine d'ingénieurs qui ont 
participé à la réalisation du projet de simulateurs sous la maî-
trise d'œuvre de DCN Brest ont dû, bien sûr, s'adapter sans 
délais aux nombreuses évolutions, inhérentes au caractère pro-
totype du Triomphant, premier de la série. Et surtout faire en 
sorte que le programme initié en 1987 ne s'écarte pas des ob-
jectifs financiers (860 MF), réduits à plusieurs reprises (25% en 
moins), en se bornant du coup, au cinq plates-formes essen-
tielles de simulation.  
    Claude Grandmontagne  

Au revoir la Junon  
Les17, 18 et 19 mai 1996, les anciens marins de Biarritz ont  
rendu visite à leur filleul le sous-marin d'attaque Junon, basé à 
Toulon. Le sous-marin devant être désarmé en août, c'était là 
l'ultime visite du parrain à son filleul. Samedi matin, arrivée à 
Toulon à 6h : le commandant en second, le LV Durand-Dastes, 
était là pour accueillir les anciens marins et leur faire visiter la 
base des sous-marins d'attaque. À midi, ils étaient reçus très 
chaleureusement au carré des OM de la base, où a eu lieu le 
traditionnel échange de cadeaux. L'après-midi était réservée à 
la visite du porte-avions Clémenceau. Le dimanche, après une 
messe dite à la mémoire des sous-mariniers disparus, tous ont 
pris la direction du cap Brun où un gigantesque barbecue, en 
présence des familles, attendait les anciens marins dans une 
ambiance amicale et détendue, très Marine. Mais il a bien fallu 
songer à se quitter et à regagner Biarritz, Heureux qui comme 
Ulysse a fait un long voyage et se promet de recommencer très 
vite (sic).  
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TELEX 
DE L'OUESSANT  
Sous les rayons ardents d'un soleil matinal, le rivage de la côte 
ibérique se mêle au flou de l'horizon. Le sous-marin Ouessant 
faisant route vers l'occident laisse dans son sillage d'innom-
brables souvenirs. Nul à bord n'oublie son escale de quatre 
jours sur cette terre d'accueil qu'est l'Andalousie. Après deux 
semaines au fond des golfes, autour des monts et des hauts 
fonds tels que Banco Galicia ou Banco da Gamma, l'escale de 
Cadix permet à chacun de découvrir un environnement nou-
veau. Considérée comme la plus ancienne ville d'Europe avec 
ses 3 000 ans d'histoire, Cadix et ses alentours possèdent un 
immense héritage culturel. Ainsi au hasard des ballades, dé-
couvre-t-on une ville fondée par les Phéniciens et marquée par 
le passage d'autres civilisations : grecques, romaines, wisi-
gothes et maures. Ville de contraste où se côtoient anciens 
quartiers et immeubles modernes, Cadix se situe au fond de la 
baie du même nom, entourée de belles et grandes plages sa-
blonneuses appréciées de tous. Cadix a été le point de départ 
de nombreuses excursions pour l'équipage. Il a découvert Tra-
falgar, du nom d'une triste affaire navale ; de même le rocher 
de Gibraltar ne sera plus un simple nom sur une carte, cette 
enclave britannique nous a dévoilé ses charmes galeries natu-
relles ou creusées dans la roche, vues magiques sur le conti-
nent africain. Des hauteurs du rocher on peut contempler la 
ville de Tarifa, connue et appréciée des passionnés de planche. 
C'est l'occasion de découvrir ce sport dans ce lieu fréquenté 
par les plus grands spécialistes de la discipline. Plus au nord, 
au cœur de l'Andalousie, la ville de Séville offre à la vue des 
marins ses splendides monuments et jardins. Le quartier ty-
pique de Santa Cruz, la grande cathédrale ou bien l'Alcazar et 
ses nombreux jardins font partie de ces lieux que l'on visiterait 
inlassablement  
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ÉCHEC D'UN TIR DE MISSILE D'ESSAI -  
Un missile d'essai s'est abîmé en mer le 19 septembre 1996 au 
large de la côte du Finistère dans la zone de sécurité prévue en 
pareil cas. Ce missile d'essai, comme tous les tirs précédents, 
ne portait pas de charge nucléaire. L'incident ne remet pas en 
question la technologie du Triomphant qui servait pour la cir-
constance de plate-forme de lancement et dont le système de tir 
a été validé au printemps 1995.  
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Telex 
DU MONTCALM ET DU RUBIS  
Mardi 8 octobre : le Montcalm et le Rubis entrent dans le port 
de La Goulette pour une escale de quelques jours en Tunisie. 
Un vent d'histoire et de civilisation les accompagne jusqu'à leur 
accostage. Au fond du golfe de Tunis, Didon, princesse de Tyr, 
fonda Carthage qui demeure pour tous la cité condamnée par 
l'implacable Caton. Puissance économique au commerce très 
actif, elle fit trop d'ombre à Rome pour qu'elle tolérât son ex-
pansion ; les trois guerres puniques lui portèrent un coup fatal 
et eurent raison de sa splendeur et de sa force. L'ultime d'entre 
elles fut l'aboutissement des propos de Caton l'ancien devant le 
Sénat romain: «Delenda Carthago est» et Carthage fut détruite 
par Émilien. Vingt et un siècles plus tard, des marins contem-
plent l'histoire, leur histoire, celle d'une civilisation latine, celle 
de leurs plus profondes racines chrétiennes. Ainsi, saint Augus-
tin qui vit le jour en 354 dans la cité reconstruite devenue capi-
tale de la province romaine d'Afrique. Carthage reste le ber-
ceau de la civilisation punique mais aujourd'hui le contraste est 
fort avec la Tunisie moderne. Hammamet a échangé ses bains 
chauds contre des palaces luxueux qui en font sa réputation. Le 
soir venu, ne peut-on pas voir ressurgir la mémoire de ceux qui 
rendirent célèbre cette terre bénie des artistes et des écrivains : 
Giacometti, Gide et Bernanos ? Maupassant, sous le charme, a 
décrit cette féérie : «aux accents les plus ardents noyés dans 
un tel courant de notes discrètes, que rien n'est dur, rien n'est 
criard, rien n'est violent le long des rues, ces couloirs de lu-
mière, qui tournent sans fin, serrés entre les maisons basses 
peintes à la chaux». Ce sont donc des marins plus forts parce 
que plus enracinés dans leur histoire qui regagnent la France 
au terme de cette escale.  
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HOMMAGE - 
 Mercredi 23 octobre 1996, à l'occasion de la visite à Cherbourg 
de l'amiral Haque, chef d'état-major de la Marine pakistanaise, 
un hommage a été rendu au lieutenant pakistanais Jamil Khan 
Khattak qui avait péri le 4 mars 1970, avec les 56 autres 
membres d'équipage du sous-marin français Eurydice, lors  

 
d'une plongée d'entraînement au large de Toulon. Une plaque 
au nom de cet officier a été posée dans la nef où est actuelle-
ment assemblé le premier des trois Agosta 90 B commandés 
par le Pakistan.  
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SÉCURITÉ RADIOLOGIQUE : ADAPTATION À LA TN 
75  
 
À l'occasion de la réunion de la commission HSCT (Hygiène, 
sécurité et conditions de travail) à l'île Longue, les autorités de 
la Marine et de la DCN ont communiqué, mardi 19 novembre, le 
résultat de mesures radiologiques récentes effectuées dans le 
hall d'assemblage à proximité immédiate du banc de montage 
des têtes nucléaires de nouvelle génération TN 75. Ces me-
sures ont mis en évidence un niveau de radioactivité supérieur 
à celui des têtes de type précédent (TN 70 et 71) résultant de 
leurs caractéristiques différentes. Ce niveau peut maintenant 
conduire, pour certains travaux comme l'assemblage ou le dé-
sassemblage de têtes, à dépasser légèrement la limite de dose 
«grand public» qui est de 5 milli Sievert par an (m Sv/an). Ceci 
conduit à prendre des mesures particulières de prévention. En 
conformité avec les normes internationales et la réglementation 
nationale, des précautions complémentaires ont été décidées, 
annoncées en commission, et sont en cours de mise en place 
vis-à-vis du personnel qui opère au voisinage immédiat de ces 
têtes pour des durées significatives. Elles comprennent un suivi 
dosimétrique adapté des travailleurs concernés, et la mise en 
place corrélative de zones contrôlées au plan radiologique, 
comme c'est le cas pour les équipages de sous-marins nu-
cléaires. En ce qui concerne Le Triomphant lui-même, qui fait 
comme les autres SNLE l'objet d'un suivi radiologique perma-
nent, aucune anomalie n'a été à ce jour constatée, que ce soit 
au niveau du système d'armes ou de la chaufferie nucléaire liée 
à la propulsion. L'arrivée des TN 75 peut conduire à mettre en 
place à bord des sous-marins équipés de ce système d'armes 
un complément de surveillance de l'exposition du personnel. 
Des mesures seront réalisées à bord du Triomphant pour confir-
mer ou infirmer cette option en fonction des normes admises 
par la réglementation. En tout état de cause, même si des me-
sures de contrôle supplémentaires s'avèrent nécessaires, il peut 
être affirmé dès aujourd'hui que l'exposition dans l'environne-
ment immédiat des têtes ne se situera que très légèrement au-
delà des normes admises pour le «grand public», et restera 
compatible avec les règles de contrôle et de suivi médicaux 
actuellement appliqués vis-à-vis du personnel embarqué à bord 
des SNLE. Cette estimation sera validée avant la première pa-
trouille opérationnelle du Triomphant. Pour ce qui concerne les 
systèmes d'armes précédents (TN 70, TN 71), toutes les me-
sures effectuées à ce jour ne laissent planer aucun doute sur 
leur innocuité à bord. Le suivi dosimétrique d'ambiance et celui 
du personnel n'ont jamais montré au cours de 200 patrouilles, 
d'anomalie dont ces armes pourraient être l'origine. Des me-
sures seront cependant faites pour valider le modèle de calcul 
utilisé pour évaluer l'environnement des missiles M 45 embar-
qués.  

 
Visite du chef d'état-major de la Marine pakista-
naise  

L’amiral Mansur ul Haq, chef d'état-major de la Marine pakista-
naise, accompagné de l'ambassadeur du Pakistan en France et 
d'une délégation, se sont rendus à Cherbourg le mercredi 23 
octobre pour visiter le chantier de construction des Agosta 90B 
et rencontrer le préfet maritime de la Manche et de la mer du 
Nord, le contre-amiral Huet. Après leur arrivée à l'aéroport de 
Maupertus où une garde d'honneur de la Marine les attendait, 
ils ont été accueillis par le Directeur des constructions navales. 
Lors de leur visite, ils ont procédé à l'inauguration dans une nef 
du chantier Laubeuf d'une plaque commémorative, en hom-
mage au lieutenant de vaisseau Jamil Khan Khattak de la Ma-
rine pakistanaise, disparu à bord du sous-marin français Eury-
dice le 4 mars 1970. La visite s'est conclue, dans une ambiance 
détendue, par un déjeuner au cercle naval présidé par le contre-
amiral Huet en présence de S.E. M. SK. Delhavi, ambassadeur 
du Pakistan et de l'ingénieur général Alain Toumyol du Clos, 
Directeur des constructions navales de Cherbourg. 

BUDGET 97 

Cols Bleus n° 2374 30 novembre 1996   

P
LO

N
G

EE
   

H
o

rs
  S

é
ri

e
   

70
  –

 1
9

9
6

 

Cols Bleus n° 2375 07 décembre  1996   



Page  60 

 

Cols Bleus n° 2375 07 décembre  1996  (suite) 

P
LO

N
G

EE
   

H
o

rs
  S

é
ri

e
   

70
  –

 1
9

9
6

 



Page  61 

 

Cols Bleus n° 2375 07 décembre  1996  (suite) 

P
LO

N
G

EE
   

H
o

rs
  S

é
ri

e
   

70
  –

 1
9

9
6

 



Page  62 

 

Cols Bleus n° 2375 07 décembre  1996  (suite) 

P
LO

N
G

EE
   

H
o

rs
  S

é
ri

e
   

70
  –

 1
9

9
6

 



Page  63 

DU BUFFLE ET DE LA PERLE  
Après avoir participé au grand exercice «Mare Nuovo» parmi 
bon nombre de bâtiments de la Marine italienne, le sous-marin 
d'attaque Perle a fait escale à Naples du 25 au 29 novembre en 
compagnie du remorqueur côtier Buffle. Masse sombre surgie 
des abysses de la mer Tyrrhénienne, les marins de la Perle une 
fois à terre ont apprécié les vestiges des célèbres cités antiques  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
de Pompéi et d'Herculanum, la beauté des paysages, le charme  
caché des ruelles fleuries de Capri, les pentes volcaniques du 
Vésuve et les trésors d'architecture, de sculpture et de peinture 
des monuments de la ville de Naples. A regret, la Perle reprend 
la mer, quittant cette terre de tradition millénaire marquée pro-
fondément par la culture française.  
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Crédits photographiques : Agasm , Cols Bleus ,  (Droits réservés)    
  
  

Venez nous rejoindre sur : 
 

www.agasm.fr    et   https://www.facebook.com/agasmofficiel/ 

Le bulletin  « Plongée » est une publication de l’association AGASM à usage et 
diffusion internes. 

Bulletin  « PLONGEE » 
Directeur de la publication : Dominique SALLES 
Chargé de publication : Patrick DELEURY  
Comité de rédaction :  Patrick DELEURY  
   
 
Contact : agasm.fr@gmail.com 

Les textes originaux ont été intégralement copiés. 
Quand cela été justifié, l'orthographe de patronymes ou 
de de noms de lieux a été reprise. 
 Néanmoins, malgré relecture et recherches approfondies, 
quelques imperfections n'ont pu être rattrapées et ont été 
conservées.  
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